
Jean de Dieu, "saint de la charité", créateur 
de l'hôpital moderne 
La première encyclique de Benoît XVI, Deus caritas est, a mis en valeur les "saints de la 
Charité". Parmi eux, saint Jean de Dieu, fêté le 8 mars, qui fut le véritable créateur de l'hôpital 
moderne. 
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Saint Jean de Dieu entre parmi les modèles de "charité sociale" car il a été, par définition du 
grand psychiatre et criminologue athée Cesare Lombroso, le "Créateur de l Hôpital Moderne". 
Jean de Dieu, touché par l Esprit à l âge de quarante ans, se consacra tout à tous en donnant 
vie à un nouvel hôpital dans la ville de Grenade, alors que cette même ville en comptait déjà 
au moins six.  

Jean arriva à Grenade alors qu il venait de Ceuta en Afrique avec une charrette de livres qu il 
vendait pour survivre ou qu il offrait quand il s agissait de livres de prière. A Grenade à la 
Porte Elvira il organisa un kiosque à journaux qu il géra jusqu au moment de sa crise 
intérieure, le jour de la saint Sébastien, le 20 janvier 1539, secoué par le prêche de saint Jean 
d Avila, son directeur spirituel. Il fut pourtant déclaré patron céleste des libraires et sa 
mémoire continue encore aujourd hui avec l attribution d une première devanture littéraire.  

Il fut accueilli à l hôpital royal de Grenade, alors asile psychiatrique de la ville. Il fut traité 
comme les fous d alors et fut malmené plusieurs fois. Mais étant malade il commença à 
comprendre que le jour où il serait sorti il donnerait vie à un hôpital pour soigner les malades 
"comme il le désirait". Une fois sorti, il trouva un immeuble adapté et pour la première fois 
dans l histoire de l humanité il sépara les malades en fonction de leur pathologie créant des 
unités hospitalières, dans l hôpital consacré à l attention réservée aux malades mentaux, il prit 
soin des pèlerins et chaque jour il parcourait les rues de la ville et prenait les pauvres qui 
restaient dans les rues et que les autres hôpitaux n accueillaient pas car il étaient trop 
misérables pour pouvoir être accueillis.  

Tout d abord il donna un lit à chaque malade et se préoccupa que l hôpital fut organisé avec 
des médecins, des infirmiers, des pharmaciens, des aumôniers, des cuisiniers et des portiers de 
façon à garantir aux personnes hospitalisées une assistance correcte. Saint Jean de Dieu lavait 
personnellement les pieds à chaque nouvel hospitalisé et tous les soirs avant de se retirer pour 
prier pendant la nuit, il récitait l Ave Maria et le Notre Père avec les malades. Pour faire face 
à toutes les nécessités il n avait pas honte de parcourir les rues de la ville en criant : "Faites du 
bien, ô frères, à vous-mêmes par amour de Dieu". Et étant malgré tout chargé de dettes il ne 
dédaigna pas de se rendre à la cour d Espagne pour solliciter l attention des puissants envers 
les besoins des pauvres. Malgré l engagement onéreux de l hôpital il prit aussi soin des 
prisonniers qu il visitait régulièrement. Il manifesta sa sainteté à tel point que ses deux 
premiers compagnons furent un assassin et le frère de la victime qui lui avait pardonné en 
prison.  


